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« Allez… ! » 
 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 10, 1-9 
En route vers Jérusalem, 
parmi les disciples, le Seigneur en désigna encore 72, 
et il les envoya deux par deux, en avant de lui,  
en toute ville et localité où lui-même allait se rendre. 
Il leur dit : « La moisson est abondante, mais les ouvriers sont peu nombreux. 
Priez donc le maître de la moisson d’envoyer des ouvriers pour sa moisson. 
Allez ! Voici que je vous envoie comme des agneaux au milieu des loups. 
Ne portez ni bourse, ni sac, ni sandales, et ne saluez personne en chemin. 
Mais dans toute maison où vous entrerez, dites d’abord : 
‘Paix à cette maison.’ 
S’il y a là un ami de la paix, votre paix ira reposer sur lui ; 
sinon, elle reviendra sur vous. 
Restez dans cette maison, mangeant et buvant ce que l’on vous sert ; 
car l’ouvrier mérite son salaire. Ne passez pas de maison en maison. 
Dans toute ville où vous entrerez et où vous serez accueillis, 
mangez ce qui vous est présenté. 
Guérissez les malades qui s’y trouvent et dites-leur : 
‘Le règne de Dieu s’est approché de vous.’ » 
Mais dans toute ville où vous entrerez et où vous ne serez pas accueillis, 
allez sur les places et dites :‘Même la poussière de votre ville, collée à nos pieds, 
nous l’enlevons pour vous la laisser. 
Toutefois, sachez-le : le règne de Dieu s’est approché.’ 
Je vous le déclare : 
au dernier jour, Sodome sera mieux traitée que cette ville. » 
Les 72 disciples revinrent tout joyeux, en disant : 
« Seigneur, même les démons nous sont soumis en ton nom. » 
Jésus leur dit : « Je regardais Satan tomber du ciel comme l’éclair. 
Voici que je vous ai donné le pouvoir d’écraser serpents et scorpions, 
et sur toute la puissance de l’Ennemi : absolument rien ne pourra vous nuire. 
Toutefois, ne vous réjouissez pas parce que les esprits vous sont soumis ; 
mais réjouissez-vous parce que vos noms se trouvent inscrits dans les cieux. » 
 

 
Allez… ! » 

 
Jésus a pris le chemin vers Jérusalem… Il n’a plus beaucoup de temps… avant de donner sa vie pour la 
Vie du monde… 
Il y a urgence… Il doit former ses disciples pour qu’ils puissent prendre la relève… devenir totalement 
responsables de sa mission dans le monde… Lui, l’Envoyé du Père, tout au long du chemin, entraîne ses 
disciples, futurs missionnaires de l’Evangile : il leur fait toucher du doigt le cœur de l’Évangile à travers 
chaque événement, il leur révèle le visage de tendresse du Père, il leur apprend à vivre au grand large 
au souffle de l’Esprit Saint… Il leur fait compendre qu’il va leur confier sa propre mission… : sauver les 
hommes… faire en sorte que le monde devienne le Royaume de Dieu… pas moins ! 
 
Dimanche dernier, nous l’avons vu « envoyer » deux disciples dans un village afin de préparer sa venue… 
On a refusé de les accueillir pour un motif… religieux ! Et voilà que les disciples lui demandent d’anéantir 
le village par le feu du ciel ! Persuader les missionnaires du Royaume que ce n’est pas là la bonne 
manière, celle de Dieu… Quel programme ! Et on n’a jamais fini de l’apprendre… N’est-ce pas ?! 
 



Aujourd’hui, nouvelle aventure… nouvel envoi… beaucoup plus large… très large… Jésus choisit et 
envoie 72… Autant dire que cette fois-ci… nous ne pouvons y échapper… Visiblement cela nous 
concerne tous… Baptisés, nous n’avons pas reçu de quoi assurer notre propre confort… nous avons été 
choisis, appelés… pour continuer dans le monde la mission même de Jésus : sauver le monde… donner à 
notre tour notre vie pour cela ! Ce n’est pas réservé à une élite… C’est proposé à tous. 
 
La mission prend bien des formes et des manières… selon les lieux et les moments…  
Jésus nous parle ici de la mission itinérante… où il faut vraiment se déplacer, se rendre auprès des 
autres…  
Le plus loin possible ? Pas nécessairement ! Le plus lointain se trouve parfois au bout de son jardin, ou à 
l’autre bout du village, du pâté de maisons… ou auprès d’un membre un peu « oublié » de la famille… et 
certainement auprès de celui ou de celle que l’on estime très loin du Royaume de Dieu (et qui en est 
souvent plus proche, ou plus assoiffé que nous ne le croyions !). 
 
D’une manière ou d’une autre, la mission exigera toujours de nous un vrai déplacement… vers 
« l’autre »… vers celui à qui nous ne parlons jamais… parce que nous ne le pensons pas « digne » de 
cela… 
 
Et en tant que tel, et Jésus ne se trompe pas, elle exigera de nous : 

- Un réel effort de pauvreté, de simplicité… d’abaissement… d’humilité… de petitesse… C’est la 
tête « basse »… le cœur pauvre… et les poches vides… qu’il nous faut frapper aux maisons… et 
alors seulement elles s’ouvriront… 
 

- Le salut universel, la seule parole qui puisse être comprise : « Shalom » … Elle est universelle… 
mais les disciples de Jésus devraient en être des spécialistes ! Que faut-il donc pour que notre 
présence et notre parole puissent vraiment être comprises comme une parole de paix ? Une 
parole qui envoie définitivement dans les cordes le démon de la division et de la violence… 

 

- Sans doute qu’il nous faut, pour cela, entendre la dernière parole de Jésus : Ne vous pavanez pas 
pour toutes les « belles » choses que vous faites… mais « réjouissez-vous parce que vos noms 
sont inscrits dans les cieux »… Rayonnez votre joie d’appartenir au Royaume des cieux,  votre joie 
de croire, de savoir que votre vie, quel que soit le combat qu’il vous faut mener, s’accomplira 
dans le ciel de Dieu auprès du Seigneur…  
Parce que vous l’avez mérité ? – Non, parce que vous ne l’avez pas mérité…  
Parce que le Christ vous en a ouvert le chemin. 

 
Allez… disciples missionnaires… 


